FOLIE SPÉCULATIVE INCONTROLABLE
Le montant global des dettes publiques et privées des 44 pays les plus riches atteint aujourd’hui 160 000 milliards de dollars, près de trois fois le montant de toutes les richesses produites chaque année sur terre. Le Journal Les Échos qui s’en inquiète a titré : « D’où viendra la prochaine crise financière ? ». 
La crise financière de 2007-2008, qui a failli entraîner dans la tourmente l’ensemble de l’économie capitaliste mondiale, n’est pas encore résorbée que la prochaine s’annonce.


La seule question posée est : quand cette énorme bulle va-t-elle éclater, entraînant le monde à la ruine ? Dire qu’il faut exproprier au plus vite ces fous dangereux est impératif pour les exploités de la terre entière.
C’EST L’EXPLOITATION QUI EST LE VOL

Les rémunérations cachées de millions d’euros de Carlos Ghosn, PDG de Renault-Nissan-Mitsubishi, ont relancé la tarte à la crème du contrôle des rémunérations des PDG par… les actionnaires. Mais les actionnaires n’ont rien contre les rémunérations pharaoniques de leurs PDG du moment que ceux-ci leur remplissent les poches. S’il y a polémique, parfois, c’est sur le partage du gâteau et le montant des dividendes que ces mêmes actionnaires perçoivent sur… l’exploitation forcenée de leurs travailleurs, maltraités ou jetés à la rue si besoin pour faire monter le cours des actions.
Pour les travailleurs, qui en sont les victimes communes, c’est à l’expropriation de tous leurs exploiteurs qu’ils sont seulement intéressés.

L’ARGENT GASPILLÉ, IL EST LÀ !

Un organisme international a chiffré les dépenses induites par les guerres et les violences dans le monde en rappelant le montant des dépenses militaires sur la planète. Elles se montent sur une année à 5 600 milliards de dollars (presque le même niveau en euros).


C’est 18 fois le montant global des dépenses de l’État français. C’est dire qu’avec cet argent, au mieux gaspillé en pure perte et au pire responsable de destructions et de massacres partout dans le monde, avec la misère que cela entraîne, on pourrait résoudre la faim dans le monde, la santé à la dérive et le sous-développement endémique. 
MISÈRE DES UNS, RICHESSE DES AUTRES

La Cooperl, la coopérative bretonne, premier transformateur de viande porcine et premier acheteur pour les éleveurs de cette filière, a multiplié son bénéfice par trois, et l’avenir s’annonce radieux pour ses patrons. Pendant ce temps, elle a mené une guerre sans merci contre les producteurs, ses coopérateurs, en leur imposant une baisse des prix  et en poussant une bonne partie à la ruine. 

Petits paysans ou salariés, nous sommes bien victimes des mêmes requins.
UNE SOCIÉTÉ HONTEUSE


Un rapport de l’Unicef dénonce le sort réservé aux enfants dans les pays riches où un enfant sur cinq en moyenne vit dans le dénuement matériel. Sur une liste de 41 pays, la France se classe à la 19ème position.

L’Unicef constate que depuis 2008 la situation s’est encore dégradée et « qu’un revenu national élevé ne suffit pas à garantir de bons résultats en terme de bien-être des enfants ». C’est une condamnation sans appel du capitalisme !
LONDRES : SELON QUE VOUS SEREZ… 


Le bilan de l’incendie de la tour HLM Grenfell à Londres s’alourdit, et on parle maintenant d’une centaine de victimes en comptant les personnes disparues. Theresa May, la Première ministre britannique, a été conspuée par les habitants indignés par son attitude méprisante. Le manque de sécurité dans cette tour avait été dénoncé depuis longtemps : pas d’issues de secours, pas d’extincteurs, pas d’alarmes-incendie. À Londres, une des villes les plus riches du monde, on vit et on meurt à deux pas de la City, dans des enclaves pour des travailleurs où rien n’est fait pour assurer la sécurité la plus élémentaire.

BOEING, AIRBUS : ÇA VOLE POUR EUX !


Au salon du Bourget, ouvert ce lundi, on peut voir tous les avions du monde, civils et militaires. Pour Boeing et Airbus c’est l’occasion de remplir leurs carnets de commande qui totalisent déjà à ce jour près de 12 600 appareils, soit cinq ans d’activité. Pour Dassault, c’est le Rafale, qui est son avion vedette, auréolé de ses interventions en Afrique et en Afghanistan. Macron jouera son rôle de VRP en atterrissant au Bourget à bord d’un A400M de l’armée de l’Air, qui est la seule cliente de cet avion, dont la mise au point est déjà un gouffre financier.


Pour tous les patrons de l’aéronautique, l’avenir est au beau fixe et les profits au rendez-vous. Mais pour les travailleurs d’Airbus et d’Air France, il n’y a que l’austérité, les licenciements et les dégradations des conditions de travail.

LES VRAIS INTERLOCUTEURS


Pendant que le gouvernement multiplie les parlottes inutiles avec les dirigeants des confédérations syndicales, ses vrais interlocuteurs, les grands patrons, mettent au point leurs demandes, pour ne pas dire leurs exigences.


Pour transmettre leurs désirs, outre le Medef, il y a le PDG du géant Veolia, fort de son expérience d’exploitation de dizaines de milliers de salariés et celle du racket de millions d’usagers. Il y a aussi, l’organisme qui regroupe les DRH des grandes entreprises.

Reste à venir le troisième interlocuteur, le seul capable de « troubler la fête », le monde du travail prêt à parler avec ses armes et ses méthodes. 

